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La Commission fédérale des bourses 
pour étudiants étrangers (CFBE) octroie 
chaque année des «bourses d’excellence 
de la Confédération» à des chercheurs 
étrangers particulièrement brillants. Ces 
bourses permettent aux universitaires de 
continuer leurs travaux de recherche dans 
une haute école suisse au niveau doctorat 
ou post-doc (et au niveau master dans le 
domaine des arts).

Les bourses ont été introduites dans les 
années 1960 en tant qu’instrument d’en-
couragement de la relève scientifique et 
de renforcement de la coopération dans 
le domaine de la recherche entre la Suisse 
et plus de 180 pays. Le programme de 
bourses est un élément important de la 
politique scientifique de la Suisse, mais 
également de sa politique extérieure, 
culturelle et de développement. Près de 
la moitié des boursiers proviennent de 
pays en développement.

Taux élevé de participation, miroir 
de l’attachement à la Suisse
Le bureau de conseil scientifique w hoch 2 
a contacté au total 1983 chercheurs ayant 
obtenu une bourse CFBE entre 1996 et 
2015. 1194 personnes de 105 pays ont 
répondu entièrement au questionnaire, ce 
qui correspond à un taux de participation 

Enquête auprès d’anciens boursiers de la Confédération 

Retombées positives du programme d’excellence  
de la Confédération 

Des chercheurs provenant d’une centaine de pays et ayant obtenu une bourse de la Commission fédérale des bourses 
pour étudiants étrangers au cours des vingt dernières années ont été interrogés sur leur biographie professionnelle, 
leur mobilité géographique et leur lien avec la Suisse. L’étude arrive à un résultat positif: les bourses d’excellence de 
la Confédération encouragent les échanges scientifiques et contribuent aux relations à long terme. L’enquête a été 
menée par le bureau de recherche bernois w hoch 2 GmbH sur mandat du SEFRI.

Les résultats de l’enquêtes suggèrent que la CFBE a considérablement soutenu le développement des carrières. 
n = 1194. Source: w hoch 2 GmbH, Berne

Transfert de savoir
Les résultats concernant la mobilité géo-
graphique montrent que près de trois 
cinquièmes des personnes interrogées 
étaient retournées dans leur pays d’origine 
au moment de l’enquête. La plupart de 
ces personnes sont rentrées directement 
après leur séjour en Suisse; c’est ce qu’on 
appelle la «circulation des cerveaux». Les 
talents académiques ne semblent pas mi-
grer à long terme dans un pays tiers. Une 
nouvelle enquête à une date ultérieure 
permettrait d’apporter plus de précisions 
à ce sujet. Conformément à la stratégie 
de développement de la CFBE, les cher-
cheurs acquièrent en Suisse un savoir 
qu’ils peuvent ensuite utiliser dans leur 
pays d’origine. Les boursiers «mobiles», 
autrement dit ceux qui ne vivaient pas 
dans leur pays d’origine au moment de 
l’enquête, viennent de pays à indice de 
développement humain faible ou moyen 
et travaillent aujourd’hui dans un pays 
mieux positionné.

Mise en place de réseaux
Les bourses CFBE débouchent sur une 
relation durable entre les boursiers et la 
Suisse ou ses institutions: environ deux 
tiers des personnes interrogées étaient 
toujours en contact avec des institutions 
suisses (principalement les universités, les 
EPF ou les HES) au moment de l’enquête. 
De plus, les personnes interrogées ont si-
gnalé être en relation, professionnelle ou 
privée, avec en moyenne une quinzaine 
de personnes qu’elles ont connues en 
Suisse grâce à leur bourse. Cela montre 
bien que les bourses CFBE créent des  
réseaux pérennes et des liens durables 
avec la Suisse. Ces réseaux ont une uti-
lité pour les trois groupes suivants: les 
«alumni» de la CFBE, les hautes écoles 
et instituts étrangers (autrement dit pour 
les employeurs actuels des anciens bour-
siers), et les hautes écoles suisses et les 

de 60%. Les résultats permettent d’avoir 
une idée des retombées à moyen terme 
du programme de bourses. Bien que cela 
n’ait pas été demandé explicitement, de 
nombreux anciens boursiers ont exprimé 
leur reconnaissance d’avoir pu bénéficier 
d’une telle opportunité. Cela explique 
probablement le taux élevé de participa-
tion et le grand engagement personnel 
qui se reflète de manière générale dans 
les réponses.

Enseignement et recherche suisses 
très prisés
Les données montrent que la raison 
principale pour une demande de bourse 
CFBE est l’accès au système suisse de for-
mation. Une telle bourse est considérée 
en premier lieu comme l’occasion d’ef-
fectuer ses propres travaux de recherche  
en étant encadré par un professeur re-
nommé. Les personnes interrogées  
sont des chercheurs ambitieux et talen-
tueux qui souhaitaient faire avancer leur 
carrière grâce à leur séjour en Suisse. 
Les résultats révèlent donc sans surprise  
que la majorité des bénéficiaires d’une 
bourse CFBE poursuivent leur carrière  
académique. Les bourses CFBE rem-
plissent ainsi leur vocation première 
d’instrument visant à encourager la relève 
académique.
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Contribution des bourses CFBE au développement des carrières personnelles 
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Jusqu’en 2012, la CFBE a soutenu exclusivement des étudiants en master de près 
de 70 pays. A partir de 2013, l’accent a été mis sur les chercheurs postgradués et 
l’offre de bourses étendue à plus de 180 pays. Depuis lors, les bourses CFBE sont 
aussi connues sous le nom de «bourses d’excellence de la Confédération». 

Les résultats de l’enquête permettent d’évaluer pour la première fois les retom-
bées à moyen terme des changements effectués suite à la nouvelle orientation du 
programme de bourses. Ils montrent des différences nettes entre les boursiers de 
niveau master jusqu’en 2012 et les boursiers postgradués depuis 2013. Ces derniers 
aspirent plutôt à exercer une activité académique sur le long terme. Conformément à 
son objectif, la CFBE encourage la relève académique de manière encore plus ciblée 
depuis le changement d’orientation (voir graphique).

Source du graphique: w hoch 2 GmbH, Berne

professeurs qui guident les travaux des 
boursiers. 

Etape de carrière personnelle
Interrogés sur l’utilité de la bourse CFBE, 
les anciens bénéficiaires ont indiqué que 
les professeurs qui les encadraient leur 
avaient transmis avant tout des conseils 
méthodologiques avisés et permis de 
nouer des contacts précieux tant au ni-
veau national et qu’international. La ma-
jeure partie d’entre eux (89%) précise que 
la bourse CFBE a favorisé le développe-
ment de leur carrière ainsi que leur déve-
loppement personnel. Dans l’ensemble, 
l’enquête arrive à la conclusion que les 
bourses CFBE ont changé la vie des bé-
néficiaires dans un sens positif.
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Contact
Walter Grossenbacher, SEFRI
Chef de l’unité Bourses internationales

   +41 58 463 26 75
  walter.grossenbacher@sbfi.admin.ch

w hoch 2 GmbH, Berne
David Weibel

   +41 31 558 58 63
  d.weibel@w-hoch2.ch

Informations complémentaires
Etude en allemand disponible dès août 
2018 sur:  

  www.sbfi.admin.ch/scholarships_fr 

Gros plan: bourses postdoctorales depuis 2013

Domaine d’activité des boursiers 1996–2012 
(n= 705)

Domaine d’activité des boursiers 2013–2015 
(n= 300)
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